
ITLA France  

L’Alliance Française pour les Paysages de Terrasses devrait officiellement 
voir le jour fin 2018. Notre objectif à travers cette alliance est de mettre en 
réseau tous les acteurs qui s’intéressent à la problématique des paysages de 
terrasses.  

Cette première newsletter est envoyée à plus de 200 contacts mais pour des 
raisons de respect des libertés individuelles, les adresses email ne sont pas 
accessibles et nous vous proposons de rendre visibles votre adresse qu’à la 
condition d’en faire clairement la demande en utilisant la fiche d’adhésion à 

ITLA France (en pièce jointe). Cette lettre d’informations vous indique nos actions entreprises en 2017. Nous 
avions choisi d’aller à la rencontre des porteurs de projets et des acteurs qui vivent sur les terrasses ou qui dé-
sirent s’y installer ou les réhabiliter avec des finalités multiples. Bien sûr nous sommes loin d’avoir fait le tour 
des associations, collectivités territoriales,  agriculteurs, institutions, organisations professionnelles etc. qui en 
France manifestent un intérêt pour les paysages de terrasses.  

Forcément incomplète cette newsletter s'enrichira et continuera à vivre grâce à vos contributions que nous es-
pérons nombreuses. 

Catherine et Jean-François BLANC 
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Des rencontres 

Avec les « laviers et mu-

raillers » de Bourgogne. 

Avril 2017 Martin Muriot de la 
Fédération Française des Profession-
nels de la Pierre Sèche nous a sollicité 
pour rédiger un article faisant la pro-
motion d’ITLA  intitulé : 

Après un siècle d’oubli… L’agricul-
ture en terrasses : une nouvelle chance 
pour l’agriculture de demain en Eu-
rope ? 

Disponible sur le lien :  http://laviers-

muraillers-bourgogne.fr/public_html/
emailing/pqr_17/pqr_17.html 

 

Avec les producteurs d’oignons doux sur les terrasses des Cévennes   

à Saint-André-de-Majencoules (Gard).  

8 Juin 2017. C’est près de 100 exploitations agricoles sur terrasses qui vivent de l’oignon doux dans cette région ! Nous 

sommes reçu par Richard Fesquet le président de l’appellation, qui nous accompagne toute la journée sur une visite de terrain qui 

commence par une visite de la Coopérative Origines Cévennes. Nous rencontrons aussi Joël Bouis le DGS de la ville de Le Vi-

gan rejoint par Olivier Thaler, professeur  d’écologie à l’Université de Montpellier , avec qui nous évoquons les problèmes 
liés à la monoculture de l’oignon doux et la difficile alternative aux produits chimiques dans le traitement herbicide. Nous propo-

sons de venir parler d’ITLA à l’occasion d’une conférence. 

 

 

 

 



Photo aérienne de 1948 (IGN) 

Sur les traces des anciennes 

terrasses de Saint-Rome-de-

Tarn (Aveyron) 

11 juin 2017  

Etonnés par l’importance des sur-

faces qu’occupaient les terrasses 

dans cette partie de la vallée encais-

sée du Tarn nous avons voulu mener 

une enquête de terrain qui nous a 

conduit à rencontrer Marcel 

CALMELS, maire et Francis MAN-

CINO, son adjoint. Rencontre orga-

nisée conjointement par la FFPPS 

(Fédération Française des Profes-

sionnels de la Pierre sèche) représen-
tée par Maurice Roustand et Yancick 

Lasika, nous avons écouté Marcel 

CALMELS  et  Francis MANCINO 

qui souhaitent réfléchir sur l’avenir des 

immenses friches liées à l’abandon de 
l’ancien vignoble en terrasses de la 

commune, à condition d’être encadrés 
dans leur démarche. Les représentants de la FFPPS proposent d’engager une démarche de projet avec la commune et 

nous pourrions intervenir en complément avec la casquette d’ITLA (Conférences et visites de terrain guidées par 
exemple !). Une fois encore nous vérifions l’intérêt des collectivités territoriales pour le paysage-vécu dans lequel 

sont ancrées leurs 

racines.  Nous pro-
posons une journée 

de redécouverte et de 
réappropriation par 

les habitants de ce 
paysage pourtant si 

familier, autour d’ac-
tivités multiples cul-
turelles et ludiques 

(conférences, activi-
tés artistiques sur 

sites, ateliers sportifs 
etc..). Nous décidons 

de nous revoir. 

 

 

 

Photo aérienne 2008 

(IGN) 

 



ITLA et le projet d’une alliance française présentés à l’AG de la FFPPS à Lyon dans les 

locaux de la DREAL. (Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du 

Logement) 

30 juin 2017  

Invités à la Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Rhône -Alpes -Auvergne 

par la Fédération Française des Professionnels de la Pierre Sèche, nous avons rencontré les membres de la fédération 

et exposé notre projet qui vise à connecter tous les acteurs français concernés par la problématique des paysages de 

terrasses. Nous avions déjà eu des contacts nombreux avec Yanick Lasika, Maur ice Routan avec qui nous 
avions aussi partagé une expérience de terrain. Nous avons expliqué qu’il ne s’agissait pas de créer une nouvelle 

structure mais plus « une Alliance » constituée d’acteurs très divers qui défendent les mêmes valeurs et qui s’asso-

cient pour porter des projets communs.  Cette « Alliance » cherche à rassembler tous ceux qui partagent l’idée 

qu’un avenir pour les paysages de terrasses est possible et que la finalité agricole doit redevenir une priorité 

autour de laquelle d’autres enjeux peuvent se greffer pour faire vivre ces territoires singuliers.  

La FFPPS nous a proposé d’associer l’Alliance au sein de sa structure. Nous avons apprécié cette proposition mais 

après concertation avec les fondateurs d’ITLA, nous avons décidé de continuer notre inventaire des partenaires po-
tentiels avant éventuellement de nous engager dans une structure ou une autre. Nous continuerons à collaborer avec 

la FFPPS sur des projets ponctuels. 

 

Un projet ambitieux pour un site exceptionnel : la réhabilitation des jardins en terrasses 

de Massas sur la commune d’Arcens  (Ardèche). 

Situé dans la haute vallée de l’Eyrieux ce site est remarquable d’abord pour la qualité architecturale et la maitrise de 

la construction en pierre sèche mais aussi pour la nature géologique du matériel lithique mis en œuvre à sa-

voir une phonolithe. Contactés par  l’association Arcade par l’intermédiaire de Gérard Maza, Lucien Rifard, 

Frédéric Lavachery et Monique Gadais, sa présidente qui connaissait nos recherches sur  la thématique des 
paysages de terrasses en particulier à travers l’ouvrage « Terrasses d’Ardèche : paysages et patrimoine », nous avons 

apporté notre soutien à ce beau projet de réhabilitation. Après leur  abandon, ces terrasses ont été reboisées et 
les résineux qui ont colonisé le terrain poseront le premier problème à résoudre : procéder à la coupe des arbres sans 

dégrader les murs. Arcade a convaincu la mairie d’Arcens d’entreprendre une démarche d’acquisition des parcelles. 
A ce jour l’acquisition du foncier est effective. L’association travaille maintenant sur un projet polyvalent qui sou-

haite faire revivre ces jar-
dins. Cette réhabilitation 

s’intègrera aussi dans le 
champ culturel et touris-
tique puisque le site sera 

fléché sur des chemins de 
découverte (Géopark  des 

Monts d’Ardèche, géosite 
de Soutron). Nous vien-

drons parler de terrasses à 
Arcens et expliquer que 
grâce à ITLA nous pour-

rons mutualiser nos éner-
gies pour que les mon-

tagnes aménagées retrou-
vent ici et là une fonction 

économique et nourricière. 



16 et 17 septembre. Visite des fondateurs d’ITLA : Marujas Salas et Timmi Tilman 

Rencontres avec les acteurs 

des paysages de terrasses de 

l’Ardèche, de la Drôme et du 

Vaucluse. 

Maruja et Timmi nous ont fait l’hon-

neur d’une visite et souhaitaient que 

nous organisions un  « field-trip » à 

partir de Grenoble sur trois dépar-

tements du Sud de la France pour  
appréhender un peu la diversité des 

paysages de terrasses de cette grande 
région et pour échanger avec les dif-

férents acteurs de terrain fortement 
impliqués dans la défense de cette forme d’agriculture. Entre les terrasses offrant des produits à très haute valeur 

ajoutée comme le grand crû de 
l’Hermitage dans la Drôme et les 
terrasses abandonnées à Saint Mé-

lany en Cévenne ardéchoise les 
situations et les enjeux sont très 

divers. 

Sur deux journées en parcourant 

750 kms, Maruja et Timmi ont 

d’abord été reçus à Tain l’Hermi-

tage par Clément PANIGAI res-
ponsable du Service Crus des 
Côtes du Rhône et ont pu appré-

cier l’intérêt que portent les viti-
culteurs à leurs terrasses et com-

bien les caractéristiques de cette AOC sont liées à cet agrosystème sur 
des sols granitiques.  

Dans le département du Vaucluse à Beaumes-de-Venise, Michel 

GRILLET, Coordinateur  du projet « Les Courens » : verger con-

servatoire sur d’anciennes terrasses calcaires, nous a expliqué le 
long processus pour mener à bien un projet porté par une association 
isolée. Sa détermination lui a permis d’obtenir des financements mais 

aussi l’appui de nombreux bénévoles qui partici-
pent tous les lundis à la remise en état des ter-

rasses pour qu’elles retrouvent leur ancienne 
fonction de terres agricoles nourricières. Michel 

Grillet utilise aussi les terrasses pour des stages 
de découvertes et des manifestations culturelles 

pour attirer un public qui ne viendrait pas spon-
tanément sur les terrasses, afin qu’il découvre 
l’intérêt de cette reconquête. L’objectif à moyen 

terme est de réinstaller une exploitation agricole polyvalente sur ce versant. 

  

Sur le vignoble de l’Hermitage à Tain 

Sur le vignoble de l’Hermitage à Tain 

Sur les terrasses de Beaume-de Venise  

avec Michel Grillet 



Quittant le Vau-

cluse nous étions 

attendus en Ar-

dèche méridionale 

sur d’autres ter-

rasses, construites 
en grès, dont une 
bonne partie est en-
core cultivée, avec 

surtout de la vigne et 
quelques oliviers. 

Hervé Thoulouze, 

viticulteur forte-

ment impliqué dans la défense de son terroir en terrasses, a 
expliqué les enjeux liés au maintien de cette agriculture de pente. 

Ici la pression touristique impacte fortement le maintien de l’agri-

culture et la qualité des paysages. Pourtant les pro-
duits de ce terroir sont reconnus et appréciés pour 

leur qualité et leur authenticité ! En particulier un vin issu d’un cépage unique «le Chatus», spécifique des terrasses 

comme nous l’explique Francis Allamel. Mais rares sont les jeunes qui ont envie de cultiver  des ter rasses sur  
lesquelles le surcoût de travail est de l’ordre de 25 à 30 % plus élevé 
qu’en plaine. Hervé Thoulouze était enthousiaste à l’idée qu’une orga-

nisation comme ITLA défende les terrasses à l’échelle mondiale.  

Enfin nous nous sommes enfoncés plus à l’ouest dans le PNR des 

Monts d’Ardèche, dans les vallées très pentues de la Cévenne ar -
déchoise où l’agriculture ne pouvait s’envisager sans terrasses. Timmi 

et Maruja ont pu appré-
hender l’étendue des sur-
faces autrefois aménagées 
et cultivées aujourd’hui 
en grande partie à l’aban-
don. A Saint Mélany ce-
pendant Lorraine Chenot, 

la présidente du Parc 

Naturel Régional des 

Monts d’Ardèche, nous 

a expliqué combien les 

terrasses intéressaient 

les PNR français. Elle a 
aussi présenté les différentes initiatives entreprises pour sensibiliser 
tous les publics, réhabiliter certaines terrasses et réfléchir aux enjeux 
concernant l’avenir de ces territoires. Elle nous a emmené sur un ver-
sant toujours cultivé de la commune où arts et agriculture se côtoient 
sur « le sentiers des Lauzes » Elle a témoigné un véritable intérêt 
pour ITLA ainsi que pour notre projet d’Alliance française et pour sa 
philosophie. Nous devons nous revoir par l’intermédiaire de Pascaline 
Roux qui suit ce dossier au PNR. 

Discussion avec Francis Allamel et Hervé Thoulouse à Rosières 

Terrasses sur schiste à Saint-Mélany. 



Lundi 18 septembre 2017.  

Les Terrasses s’invitent au Lycée Horticole de Saint Ismier en Isère.  

De retour sur Grenoble le fondateur d’ITLA Timmi Tilman, est venu à la rencontre des étudiants en BTSA du minis-

tère de l’Agriculture au Lycée Agricole de Saint-Ismier où il a présenté l’Alliance mondiale et la IVème confé-

rence internationale qui se tiendra aux Iles Canaries en mars 2019. Ac-

compagné par l’architecte Alain Hays qui assurait la traduction, 

Silvia Matuk, architecte-ingénieure et Maruja Salas, ethno-

anthropologue ils ont été surpris par l’écoute attentive des étudiants 

et ravis par les nombreuses questions liées à leurs interventions.  Le  
fondateur d’ITLA a proposé aux étudiants de les mettre en relations avec 
des acteurs locaux qui pourraient les accueillir en stage aux Canaries. 

Les deux tiers des étudiants étaient intéressés par une telle perspec-
tive !!! Beau succès pour cette intervention !! La Directrice du Lycée 

Martine Labaune a confirmé la possibilité de stage sur 2018/2019. Elle 
accompagnera les demandes des étudiants et diffusera la liste des instances, organisations, entreprises et autres ac-

teurs susceptibles d’accueillir ces stagiaires. 

3/4/5 octobre Rencontre avec le PNR des Baronnies à Sahune et visite du site de 

Villeperdrix en Drôme Provençale. 

C’est par le Parc National des Ecrins, avec Maxime Pottier, que nous avons été mis en relation avec le PNR 

des Baronnies notamment avec Charles Ronzani très enthousiaste sur  le projet ITLA, qui nous a proposé de 
venir en Drôme Provençale visiter le site de Villeperdrix autrefois couverts de terrasses d’oliviers et de vignes. Le 
Parc et la municipalité cherchent à remettre en situation paysagère de reconquête ce site remarquable. C’est 

Alexandre Vernin qui nous reçoit au siège du Parc à Sahune accompagné par  Jean-Jacques Brun de 

l’IRSTEA de Grenoble.  

« Après une présentation réciproque des expériences, la rencontre s’est poursuivie par une visite du site de Villeper-

drix (secteur de Malessart et vue générale sur le village et ses abords) durant laquelle Jean-Jacques Brun a évoqué 
l’importance de ce type d’aménagement à la fois dans la gestion des risques naturels et dans la préservation des sols 

qui sont agronomiquement intéressants.  

A cette occasion, le projet de créer, à Villeperdrix, une Association Foncière Pastorale pour mener à bien des pro-

jets de restauration de terrasses a été évoqué. Ce type de structuration a intéressé Jean-François Blanc qui re-
cherche des renseignements….  

...Plusieurs pistes de financements d’actions communes ont aussi été pointées :  

Via les programmes Leader sur le volet coopération, dans la mesure où les fiches actions retenues le permettent 
(entre les GAL susceptibles de travailler ensemble). Alexandre Vernin se propose d’en parler avec les gestionnaires 

du Pays « Une Autre Provence ». Ce volet permettrait 
d’engager des premières actions cohérentes en termes 

de connaissances et de communication/valorisation, 
voire des programmes de restauration. 

Il serait peut-être pertinent d’engager une forme de lob-
bying dans la perspective de la rédaction d’un éventuel 
futur contrat de massif (pour les Alpes), afin de voir si la 

question des paysages de terrasses et leurs multiples 
fonctionnalités ne pourraient pas servir d’orientation 

transversale (risques, biodiversité, agriculture respec-
tueuse de l’environnement, préservation des sols, etc.). » 

Extrait du compte rendu rédigé par Alexandre Vernin. 

Le site de «Malessart » à Villeperdrix dans la vallée de l’Eygues entre 

Nyons et Serres (de gauche  à droite : JF Blanc, A. Vernin, J.J. Brun.). 



4 octobre 2017  

A Taulignan (Drôme) Louis Cagin nous présente l’ou-

vrage qu’il a coordonné. 

« Pierre sèche : théorie, pratique d’un système traditionnel de construc-

tion. » 

Ce livre fait suite à un premier ouvrage « construire en pierre sèche » publié en 2008, réé-

dité en 2011. C’est à Taulignan, que nous attendait Loïs Cagin qui a dirigé l’ouvrage 

collectif « Pierre sèche : théorie, pratique d’un système traditionnel de construc-
tion. » publié chez Eyrolles. Nous avons retrouvé aussi dans ce travail collectif  Ro-

mana Harfouche, archéologue incontournable pour les terrasses du pourtour méditer-
ranéen.  

Loïs Cagin, comme Romana Harfouche sont très intéressés par la philosophie d’ITLA et souhaitent s’investir à nos 
côtés. Ils vont utiliser leurs carnets d’adresses et nous transmettre les coordonnés de personnes susceptibles de nous 
rejoindre. Loïs s’est aussi impliqué dans le projet (évoqué plus haut) de réhabilitation des jardins en terrasses 

d’Arcens en Ardèche et s’est rendu sur le site pour produire à l’Association une analyse diagnostic. 

 

 

Ci-dessous l’article proposé par Jean-François BLANC à l’occasion du 150ème anniver-

saire de « saf agr’iDées » publié en 2017 dans l’ouvrage « 150 idées pour la réussite de 

nos agricultures »  
 

La reconquête des terrasses : défi pour l'agriculture de demain ?   

 

Face à l’évolution récente de l’agriculture française en particulier liée aux nouvelles attentes des consommateurs et à 

la remise en cause des modèles de production, nous devons nous interroger sur l’opportunité de reconquérir les ver-
sants. 

En effet notre agriculture a depuis un siècle tourné le dos à la montagne considérant que seules les plaines présen-
taient  un intérêt pour une agriculture dite « moderne » car mécanisable. Ce choix signifiait alors la fin de la petite 

paysannerie, l’augmentation des surfaces des exploitations et la monoculture qui devaient assurer  plus de rentabilité. 
Oubliant le savoir-faire paysans et la fine adaptation des cultures en terrasses aux terroirs, les acteurs politiques, éco-
nomiques et les chercheurs ont opté pour une transformation radicale des modes de production. Nous mesurons au-

jourd’hui les limites de ces choix et les conséquences liées à leur abandon !   

La culture en terrasses ne peut plus être considérée comme une forme 

d’agriculture obsolète et inadaptée à une économie mondialisée. Elle per-

mettrait de reconquérir des territoires marginalisés, de réinsérer des 

agriculteurs et ainsi de redynamiser économiquement et démographique-

ment les espaces ruraux de pente. 

Nous l’avons constaté lors de la troisième rencontre d’ITLA (International 

Terraced Landscapes Alliance), les experts internationaux s’accordent tous 
pour souligner les différents atouts des terrasses : réserve de terres arables 

pour l’agriculture biologique et équilibre des territoires, prévention de l’éro-
sion des sols et contrôle des inondations, gestion de l’eau, préservation de la 

biodiversité, renforcement des circuits courts, développement d’un agrotou-
risme fondé sur les terroirs, valorisation patrimoniale, éducative et culturelle 

de ces paysages etc.  



30 novembre –  3 décembre 2017 

Atelier « Territoires hydrauliques singuliers en terrasses des arrière-

pays méditerranéens » Ribes – Saint André-Lachamp - Jaujac 

(Ardèche) organisé par l’IRD GRED de Montpellier 

Thierry Ruf, IRD, chercheur  et professeur  associé à l'IRC Supagro Montpellier, a souhaité associer ITLA au pro-

gramme de l’atelier  international  « Made Inn Local » dans son volet ardéchois consacré aux terrasses. Thier-
ry nous a proposé d’intervenir dans ce séminaire de terrain dont la première journée s’est déroulée à Jaujac au siège 

du PNR des Monts d’Ardèche. 

Accueillis par Mme Lorraine Chenot la 
Présidente, Mme Caroline Muller, direc-

trice du PNR et Pierre-Antoine Landel 

Président du comité scientifique du Parc, 

nous avons bénéficié d’interventions très 

intéressantes sur  le sujet et tout par ticu-
lièrement celle de Thierry qui portait sur 
« l'essor et le déclin dans la gestion des 
versants terrassés et des canaux inter-

villageois dans la Vallée de la Borne 

(Cévennes) ». Geneviève Michon, Direc-

trice de recherche à l’IRD et Jean-Michel 

Sorba (INRA-Corse, LRDE, Corti) nous ont fortement impressionnés avec leur réflexion sur « La nouvelle donne 

agri-alimentaire : une opportunité pour ré-habiter les villages à partir de la relance des terrasses de Corse ? ». 

Fondé sur la participation, des collectifs composites (privés, publics, associatifs) et un diagnostic partagé, un avenir 

possible peut se dessiner en Corse et ailleurs. D’autres présentations faites par des étudiants (Charles Bonnin 

(ISTOM-GRED-LERMA). La gestion de l’eau dans les terrasses de Tizzi Nouccheg, dans la vallée de l’Ourika ; 

Said ABANNAY ( LERMA).  Le paysage des terrasses de cultures dans le Haut-Atlas occidental: quelle valori-

sation pour et par le tourisme ? Hoel LE ROUX (Master Sciences de l'Eau) Étude des singularités dans la gestion de 
l’eau et des terrasses dans le bassin versant de la Beaume au sud du Parc Naturel Régional des Monts d’Ardèche)

….ont encore enrichi les échanges. 

Ce fut pour nous l’occasion de parler d’ITLA. Catherine Blanc a fait un cadrage historique de l’Alliance et évoqué la 

prochaine conférence internationale 2019 organisée par  la Macaronésie (Açores, Madère, Canaries et Cap-

Vert). Elle a aussi développé le contenu du projet 
d’ITLA France. Jean-François BLANC a propo-
sé une typologie des terrasses de France en fonc-
tion de leur place dans les systèmes agraires tradi-

tionnels. A ces interventions se sont rajoutées des 

visites de terrains qui furent l’occasion de 

belles rencontres des différents acteurs qui 
s’accrochent sur les pentes ardéchoises, en parti-

culier avec M Christian Moyersoen à Charrus sur  

St André Lachamp. Nos discussions 

« terrasseuses » ont abouti à des idées de colla-

borations sur des projets à construire associant 

le CERMOSEM, l’IRD/GRED, les PNR  et 

d’autres acteurs qui s’inter rogent sur  la place 
que pourraient occuper les terrasses dans l’agri-
culture française en 2050. Nous devrions nous 

revoir avec Geneviève Michon (IRD) et avec Pierre-Antoine LANDEL (CERMOSEM) 

 

 

Visite de terrain à Ribes 

Les par�cipants découvrent les terrasses de la vallée de la Drobie  à Charrus 



4 décembre 2017 à Jaujac 

Pierre sèche et Terrasses au cœur des préoccupations du PNR des 

Monts d’Ardèche. 

A la demande de Lorraine Chenot présidente du PNR, Pascaline Roux chargée de mission Énergie Climat, nous a 
proposé une réunion au siège de Parc à Jaujac pour aborder les synergies envisageables afin de valoriser cet héritage 

culturel si prégnant en Ardèche. Fidèle à la philosophie d’ITLA nous avons proposé de réfléchir au rôle agricole que 
pourraient avoir les terrasses à l’horizon 2025/2050. 

Dans un premier temps Pascaline Roux nous a rappelé l’implication du Parc sur la thématique des terrasses, incon-
tournables dans les paysages ardéchois. « En effet, durant la première Charte, des actions sur la thématique « pierre 

sèche » ont été réalisées sur le territoire mais par saupoudrage. » 

« Puis, en 2012, pour le Mai des terrasses, le Parc a recensé auprès des communes les sites qu’elles trouvaient re-
marquables. Cinquante communes avaient répondu à cette sollicitation. Cet inventaire a été mis en valeur par la 

création d’une exposition photo commandée à Alexa Brunet. Lors du vernissage de l’exposition, lancement des pre-
miers coups de pousse sur la rénovation de terrasses en pierres sèches et de calades. Aujourd’hui, ces coups de 

pousses sont annualisés et enregistrent une demande croissante avec plus de 10 dossiers déposés chaque année. 

En 2016, le Parc lance la création d’un mémento technique sur la construction en pierre sèche à destination du 

grand public mais aussi des maîtres d’ouvrage publics et des artisans. Complété en 2017, par un feuillet sur la prise 
en compte de la biodiversité dans ces ouvrages. » (extrait du CR envoyé par P. Roux) 

Il semble donc que ce soit davantage par l’entrée « pierre sèche » que le PNR aborde la problématique des terrasses, 

celui-ci cherchant d’ailleurs à se positionner comme centre de référence de la pierre sèche. Il s’intéresse aussi aux 
calades en pierres sèches, et a intégré en 2016, le Projet LAUBAMAC porté par le Parc national des Cévennes. « Le 

Parc souhaite porter la mise en place d’un plan pluriannuel pierres sèches multi-partenarial, plus ambitieux qui 
pourrait réunir le CAUE, les différents acteurs de la pierre sèche (Artisan Bâtisseur en Pierres sèches (ABPS), la 

Fédération Française de la Pierre Sèche… , les représentants des professionnels du bâtiments Chambre des métiers, 
CAPEB... et aussi la maîtrise d’ouvrage publique dont le SDEA, le Département…. » 

Pour revenir aux paysages emblématiques de terrasses, le PNR est engagé sur la valorisation des terrasses en tant 
que patrimoine culturel immatériel de l’humanité (si labellisation obtenue). Il souhaite aussi participer au projet in-
ternational ITLA en particulier en s’associant  à la création officielle de l’antenne française d’ITLA. 

 



15 décembre 2017 

«Terrasses d’Ardèche, de France et du monde» conférence donnée à 

Arras (07) pour l’Université Populaire Vivarais Hermitage   

Invité par l’Université Populaire Vi-
varais Hermitage par l’intermédiaire 

de Mme Marie Mortier nous avons 
présenté en introduction l’Alliance 

mondiale ITLA, sa philosophie, son 
organisation, son fonctionnement et 

ses projets. 

A l’aide d’un  power point nous 
avons ensuite proposé une décou-

verte géographique des paysages de 
terrasses de l’Ardèche, de la France 

et du monde. 

Une cinquantaine de personnes étaient présentes. 

 

4 janvier 2018 

Premier contact prometteur avec Pierre-

Antoine Landel et le CERMOSEM au Pradel, 

en vue de collaborations futures, comme l’or-

ganisation de la première manifestation 

d’ITLA France . 

Lors de l’atelier méditerranéen « Made Inn Local » organisé par  l’IRD de 
Montpellier nous avions décidé avec Pierre Antoine Landel, enseignant au 
CERMOSEM, de nous revoir pour envisager des collaborations possibles. La 
première rencontre s’est déroulée sur le campus rural de l’Université Grenoble 

Alpes (I.U.G.A) en Ardèche à Mirabel sur les terres d’Olivier de Serres, en pré-

sence de Nicolas Robinet et Nicolas Senil.  

Le premier projet de collaboration avec le CERMOSEM pourrait concerner le lancement d’ITLA France à l’occasion 

d’une journée de rencontre, l’objectif étant de faciliter les échanges entre acteurs et chercheurs et d’impulser des pro-
jets. Plusieurs contacts ont été pris, en particulier avec Sébastien Giorgis, élu de la ville d’Avignon et avec le PNR 

des Monts d’Ardèche pour l’accueil de cette manifestation qui pourrait aussi se tenir au Pradel. 

Le deuxième axe de réflexion a porté sur le projet de cartographie des terrasses de France, sur une base qui reste à 

définir : projet de cartographie collaborative, « géo-mapping » : Quelle méthode ? Quelles informations collecter ? 
Quelle association avec d’autres Universités ? Quels autres partenaires possibles ? L’idée étant que la France puisse 
disposer à terme d’un diagnostic cartographique fiable à l’instar de ce qui a déjà été réalisé en Italie par les universi-

tés de géographie. Ce projet ambitieux porté par l’Alliance Internationale vise à construire un atlas cartographique 
mondial des terrasses.  

Les perspectives d’implication du CERMOSEM seront soumises au Directeur, Pascal Mao, et en cas d’accord pour 
une poursuite de la réflexion, les deux projets évoqués plus haut pourraient voir le jour. 

 

 


